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Points forts  

Il s’agit de dénoncer ces scandaleuses transactions 
qui permettent à quelques sociétés, basées en Suisse, 
de tirer de très gros profits tout en bénéficiant des 
largesses, de l’état de Vaud notamment, sur le plan 
fiscal. Par exemple, le cas de Vale qui a quitté le Brésil 
pour ne pas payer son dû en matière d’impôts et qui 
bénéficie d’exonérations fiscales tout en réalisant 
plus de 20 milliards de bénéfice en 2011.

Pendant ce temps, les peuples concernés par l’ex-
traction des matières premières sont le plus sou-
vent victimes de graves exactions. Soit ils doivent 
fuir des zones destinées désormais à l’extraction 
minière ou à des monocultures intensives pour du 
bio-carburant, soit ils sont engagés dans ces mines 
ou ces cultures avec des conditions de travail scan-
daleuses où les droits de l’homme, les droits de l’en-
fant et les droits syndicaux sont bafoués.

L’environnement subit de graves atteintes durables 
dont sont victimes, une fois de plus, les peuples  

vivant sur place : grave pollution des eaux, de la terre, 
intoxications dues à des traitements chimiques qui 
sont interdits chez nous mais que ces sociétés uti-
lisent sans vergogne dans des régions démunies.

Le collectif contre la spéculation sur les matières 
premières a organisé un contre-sommet alors que 
se tenait la deuxième édition du « Sommet Mondial 
des matières premières » à l’hôtel Beau-Rivage 
Palace à Lausanne. 

Lors du Forum, nous avons eu l’occasion d’entendre 
des orateurs très engagés sur le thème de « La Suisse 
paradis du négoce », par Marianne Aeberhard, 
Sébastien Guex et Carlo Somaruga. Ensuite, plu-
sieurs représentants des peuples et travailleurs 
concernés directement par les problèmes évoqués, 
soit Francisco Mosquera Palacios, paysan-mineur 
de Colombie, Victor Nzuzi, paysan au Congo, Arthur 
Manuel, Idle No More, Canada.

Ce journal est gratuit, vous 
pouvez toutefois nous 
soutenir et nous aider à faire 
avancer vos idées en vous 
abonnant.

Abonnement annuel : 25Frs

Abonnement de soutien : 40Frs

CCP Résistance : 10-769952-7
POP & GM, pl. Chauderon 5, 
1003 Lausanne
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En fin d’après-midi, diverses informations sur les 
campagnes en cours chez nous qui nous permettent 
de soutenir les luttes telles que « Stop à la spécu-
lation sur les denrées alimentaires » par François 
Clément, JSS; « droit sans frontières » par Michel 
Egger; « Publiez ce que vous payez » par Catherine 
Morand, Swissaid; « Caravane pour la souverai-
neté alimentaire » par Nicolas Bezençon, Uniterre; 
« Contre la baisse de l’imposition des entreprises » 
par Christine Dellsperger; «   Stop Impunité ! » par 
Michel Combes , ATTAC.

Le temps de prendre ensemble un bon repas bio, 
local et convivial, puis c’est le Grand Débat avec 
Monica Bargas, auteure de Impunidad SA, Jean 
Ziegler, auteur de Destruction massive, Victor Nzuzi, 
paysan du Congo RDC, Jo Lang, historien et auteur 
libre, Gilles Labarthe, journaliste d’investigation.

Mais la lutte ne se résume pas au compte rendu de 
ces manifestations. 

Nous devons aussi exiger de notre gouvernement 
qu’il mette rapidement en pratique les recomman-
dations de la Déclaration de Berne dont voici deux 
exemples. 

•  Les sociétés suisses actives à l’étranger doivent 
être soumises à un devoir de diligence en matière 
de droits humains, comme le réclament les 135’000 
signataires de la pétition « Droit sans frontières ». 
Il devrait en résulter l’obligation de rendre compte 
des risques de violation des droits humains iden-
tifiés et des mesures prises pour y faire face. Le 
rapport de droit comparé que le Conseil fédéral 
et le Parlement viennent de commander doit être 
terminé rapidement et une proposition de modifi-
cation de loi efficace doit être faite.

•  La responsabilité des sociétés suisses en matière 
de violation des droits humains et de graves dom-
mages environnementaux doit être étendue aux 
activités de leurs filiales à l’étranger. L’accès à la 
justice des victimes de violation de droits humains 
doit être intégré dans les travaux menant à l’éla-
boration de la stratégie du Conseil fédéral visant à 
appliquer en Suisse le cadre de référence des prin-
cipes de Ruggie.

Voir le site de la DB www.ladb.ch qui a publié Swiss 
Tradind SA

Signez l’initiative « Pas de spéculation sur les biens 
alimentaires » sur http://www.solidar.ch/speculation

Anne-Gabrielle Frund

Votations du 9 juin, 
recommandation 

de vote

Initiative populaire du  
7 juillet 2011  

« Élection du Conseil 
fédéral par le peuple » 

NON

Modification du 28 
septembre 2012 de la loi 
fédérale sur l’asile (LAsi) 

NON

4 objets de modification 
de la Constitution 
vaudoise : 4 x OUI Certains ont voulu nous faire croire que l’accep-

tation de l’initiative Minder changeait de fond en 
comble tous les rapports économiques dans la 
société suisse. Il n’en est rien, que les actionnaires 
aient plus de droits face à leurs conseils d’admi-
nistration, cela ne change rien à la condition des 
travailleuses/travailleurs les plus mal lotis. Dans 
les mois à venir il y aura de grands et importants 
combats à mener. Mettre un terme à la pratique 
scandaleuse des cadeaux fiscaux faits aux plus 
riches, individus et entreprises. Il y aura égale-
ment l’initiative des jeunes socialistes 1:12 et dans 
la même ligne, probablement une des initiatives 
très importantes de ces dernières années, l’intro-
duction du salaire minimum qui au départ rappe-
lons-le quand même, est une initiative cantonale 
du POP vaudois que peu avaient soutenu.

DEFENSE DES DROITS SOCIAUX ET ECONOMIQUES DES 
TRAVAILLEUSES ET TRAVAILLEURS

4000 C’EST POSSIBLE !

Les partis de gauche, syndicats et associations se 
sont toujours battus pour que chaque travailleuse/
travailleur puisse vivre dignement de son salaire. 
4000 aujourd’hui cela ne représente pas grand-
chose. Quand j’étais collégien dans la toute nou-
velle section économique, nous apprenions que 
le montant du loyer ne devait pas excéder 20% 
du salaire ! Aujourd’hui pour certains on est plutôt 
proche de 50%, si on y ajoute l’assurance maladie 
obligatoire, même avec la franchise maximum, plus 
les autres charges fixes, cela signifie que lorsqu’on 
appartient à cette catégorie de salarié, on a droit ni 
aux vacances, ni aux loisirs pour ses enfants. Dans 
notre pays il y a encore des milliers de travailleuses/
travailleurs qui ne gagnent même pas ce mon-

tant. Nous savons déjà que rien ne retiendra les 
représentants du patronat, ni la dépense, ni les 
arguments mensongers pour combattre ce droit 
minimum. Ces gens-là préfèrent bien sûr sous-
payer leurs employés et faire prendre en charge, 
le cas échéant, le reste par la collectivité publique 
au travers de l’aide sociale. Ces pilleurs sociaux 
ont un numéro de cirque, le patronat sous-paye 
et leurs représentants au parlement UDC/PLR 
taillent dans les assurances sociales. Il nous faudra 
une mobilisation sans faille pour gagner ces justes 
combats.

Gavriel Pinson  

En quelques années, la Suisse est devenue un centre important dans le commerce des matières 
premières et 25% des transactions mondiales s’effectuent par la Suisse.

Le négoce permet une accumulation énorme des richesses entre les mains d’une petite 
minorité alors que, dans le même temps, les peuples producteurs de ces matières premières 
s’appauvrissent. Des régions, des pays entiers en sont réduits à la misère.

Le collectif contre la spéculation sur les matières premières, constitué de nombreuses ONG, groupes 
de défense de l’environnement, syndicats et mouvements de gauche, dont le POP et Solidarité, a 
organisé un forum le samedi 13 avril dernier ainsi qu’une manifestation le lundi 15 avril. 

Congrès 

du POP,

 le 25 mai 

à Morges



«Troïka on the beach», le cocktail indigeste 
du trouple «FMI – UE – BCE»
La crise… bien que le sujet ne soit pas nou-
veau et fasse régulièrement les titres de la 
presse, ses effets pervers sont encore en train 
d’aggraver la situation de millions de mé-
nages à travers l’Europe. Mais pas de souci si 
l’on en croit les médias bourgeois, ainsi que 
la fameuse « Troïka » (composée de l’Union 
européenne, du FMI et de la Banque centrale 
européenne), ce n’est qu’un dur moment à 
passer !...

Dur moment à passer ? Pourtant, ce sont des 
centaines de milliers de personnes, au Portu-
gal, en Espagne, en Grèce, à Chypre et ailleurs 
en Europe, qui descendent dans la rue afin 
de balayer la recette indigeste et charlatane 
imposée par la Troïka, les gouvernements de 
droite et, bien malheureusement, certains 
dirigeants sociaux-démocrates. Les mani-
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festants, courageux et unis, se font entendre 
afin de marquer l’opposition au fameux breu-
vage ultra libéral qu’est l’austérité qui dure et 
qui dure. Mais c’est quoi l’austérité ? Prenez 
des travailleurs, des retraités, des étudiants, 
retirez leur leurs rentes, leurs bourses, leurs 
vacances, leurs jours fériés et leurs 13ème sa-
laires puis, bien entendu, saupoudrez tout ça 
d’avantages fiscaux pour les grands partons 
et top managers et… vous aurez concocté un 
bon « Troïka on the beach » !

Pourtant un constat s’impose, les pays tou-
chés par l’austérité maison de la Troïka vivent 
sous perfusion, sont plus endettés et, pire, 
sont devenus de gigantesques usines de 
fabrication de pauvres ! Au Portugal, les tra-
vailleurs perdent leurs salaires et vacances, 
les hôpitaux leurs moyens déjà très maigres. 

En Espagne, ce sont des milliers de familles 
qui se retrouvent à la rue, dans l’incapacité de 
rembourser leur prêt. En France, on murmure 
des coupes dans le social et l’éducation. En 
Suisse, des coupes dans l’AI, affaiblissant les 
handicapés.

Quoi qu’il en soit, ce cocktail onéreux et mau-
vais est à proscrire… et les millions de mani-
festants, se battant pour leurs salaires, leurs 
maisons, leurs familles, l’ont bien compris en 
envoyant la Troïka un message clair de refus 
de l’austérité ! Soutenons ces manifestants 
en la refusant aussi ! En dénonçant la solution 
ultra libérale, fortement novice pour la santé !

Larry Sarrasin

Un Conseil Fédéral élu par le peuple ? Nous 
voterons le 9 juin sur l’initiative UDC. Le peuple 
n’y gagnera pas forcément, mais l’économie 
gardera son pouvoir.

Les principes

Le Conseil Fédéral actuel est loin d’être satis-
faisant : supposé consensuel, il représente très 
mal la gauche de ce pays. Certes, le Parlement 
élit des socialistes au Gouvernement. Mais 
la majorité de droite peut choisir ces repré-
sentants. La gauche se trouve donc toujours 
représentée par sa frange la plus molle, et le 
parti socialiste empêtré dans des problèmes de 
loyauté avec ses conseillers fédéraux.

Qu’est-ce que la démocratie gagnerait avec un 
Conseil Fédéral élu par le peuple ? Le système 
pourrait réussir à quelques personnages profi-
lés à gauche - ou à droite. Par contre, les élus 
bénéficieraient moins de leur ancrage popu-
laire, et dépendraient plus de leur communi-
cation à l’échelle nationale. Sur ce terrain, la 
droite et l’extrême-droite ont une longueur 
d’avance; car ils peuvent compter sur l’éco-
nomie pour financer leurs campagnes, et dé-
tiennent bon nombre de journaux ou de radios.

En fait, cette initiative paraît taillée sur mesure 
pour faire élire des tribuns UDC. Lancée après la 
sortie de Blocher du Conseil Fédéral, elle favo-
risera les grands centres urbains, et les partis 
qui ont les moyens de se payer de grandes cam-
pagnes nationales. Elle réserve bien deux sièges 
aux cantons latins; mais elle risque de profiter 
aux francophones, aux dépens du Tessin.

Une majorité pas si absolue

De plus, l’initiative permet une élection au pre-
mier tour avec un tiers des voix des citoyens. 
Certes, elle prévoit un premier tour, où sont 
élus les candidats qui ont la majorité absolue, 
et un second tour  où les sièges restants sont 
attribués aux personnes qui ont le plus de suf-
frage. Mais la « majorité absolue » exigée au 
premier tour n’est pas la moitié des électeurs, 
comme nous le connaissons dans le Canton de 
Vaud. 

Le seuil à atteindre est calculé en additionnant 
les suffrages obtenus par chaque candidat, puis 
en divisant le total par deux, puis par les sept 
sièges à pourvoir. Si les électeurs votent pour 
moins de sept candidats, le seuil à atteindre est 
donc plus bas. Selon une étude fédérale, cette 
limite se situerait autour de 35%. Le premier 

tour sera donc décisif, ce qui favorise les grands 
partis et empêche les candidatures de combat. 
Et qui permet à des candidats médiatiques 
mais controversés de remporter le siège. Si 
l’on suppose que les médias se focaliseront sur 
les candidatures au Conseil Fédéral, on peut 
craindre que les plus petits partis se trouvent 
repoussés dans l’ombre.

Une vraie réforme démocratique

La démocratie a d’abord besoin d’un vrai es-
pace de débat. Actuellement, le financement 
des partis permet aux puissances économiques 
de marteler leurs arguments et d’acheter des 
votes. La presse écrite est aux mains des 
grands groupes ou de l’extrême-droite.

Nos priorités sont donc le contrôle et la trans-
parence du financement des partis. Nous de-
vons aussi défendre la diversité de la presse, et 
le soutien aux médias indépendants. L’élection 
du Conseil Fédéral par le peuple est une reven-
dication moins prioritaire, et le texte qui nous 
est proposé est décidemment mal ficelé. Le 
POP & Gauche En Mouvement appelle donc à 
voter non le 9 juin.

David Payot

NON a un Conseil Federal elu par 
les milieux economiques !

Soins dentaires, frais d’enfer  !

L'AGENDA 
GRATOS
L’agenda vaudois 
des activités, expos, 
concerts… 
totalement gratuits
29.03- Fête de la tulipe 
15.05   Morges, parc de l’Indépendance 

Expo, Animations 
www.morges-tourisme.ch/fr/
floralies_nature/tulipe

02- Carnaval de Lausanne  
05.05  Animations, cortège 

http://www.carnavalausanne.ch/
05.05-  Panathlon Family Games 

Essayez-vous à des sports 
olympiques 
Stade de Coubertin, Lausanne 
www.family-games.ch

18.05  N’Impro Te Quoi 
Spectacle d’improvisation 
Théatre L’Echandole, Yverdon 
http://www.echandole.ch/

18.05  Marché aux puces 
Place du marché, Renens

21.06  Fête de la musique 
Dans plusieurs villes 
Concerts gratuits

04- Montreux Jazz Festival 
21.07  Concerts gratuits 

http://www.montreuxjazzfes-
tival.com

09- Festival de la cité 
14.07  La cité, Lausanne 

Concerts, animations, théâtre 
http://2013.festivalcite.ch/

Permanents
Parc de Sauvabelin, Lausanne 
Zoo + tour d’observation

Observatoire de Lausanne 
Chemin des Grandes-Roches 8 Lausanne 
Gratuit le vendredi des 21h 
www.svastro.ch/

MUDAC, PL. Cathédrale, Lausanne 
Entrée gratuite le 1er samedi du mois 
www.mudac.ch/

La maison du dessin de presse 
Expos de dessins de presse 
Rue Louis de Savoie, Morges 
Entrée gratuite 
http://www.maisondudessindepresse.
ch/page.php?label=home

Musée du Leman et Aquarium 
Quai Louis Bonnard, Nyon 
Gratuit le 1er dimanche du mois 
http://www.museeduleman.ch/fr/

http://www.facebook.com/ 
AgendaGratos

ADHESION

 J’aimerais adhérer au POP

 J’aimerais m’abonner à  
 Résistance

 J’aimerais abonner un-e ami-e à 
 Résistance

Nom :

Prénom :

Adresse :

N° tél. :

Adresse e-mail :

Signature :

A renvoyer à l’adresse suivante :
POP vaudois & Gauche en mouvement, 
Chauderon 5, 1003 Lausanne

En collaboration avec nos camarades de SolidaritéS, nous avons dé-
cidé de lancer une initiative cantonale pour une assurance de soins 
dentaires et la mise en place de policliniques régionales de soins 
médico-dentaires.

La gratuité des soins dentaires est une revendication de longue 
date de nos deux partis. Après la mise en place d’une Association 
pour des soins dentaires populaires puis le dépôt d’une motion par 
notre groupe au Grand Conseil, motion renvoyée au Conseil d’Etat 
qui n’a jamais donné suite, il nous apparaît que le lancement d’une 
initiative populaire reste le meilleur moyen pour que le peuple puisse 
s’exprimer à ce sujet. Le coût des soins dentaires en Suisse s’élève 
à 3,5 milliards de francs, dont 90% sont assumés par les ménages. 
Les assurances complémentaires étant coûteuses et offrant des rem-
boursements douteux, beaucoup de suisses partent se faire soigner à 
l’étranger ou reportent leurs soins, voire même y renoncent, prétéri-
tant leur santé générale. 

Outre l’assurance dentaire et les policliniques, notre initiative pré-
voit la mise en place d’un dispositif de prévention en matière de 
santé bucco-dentaire. Concernant le financement d’une telle assu-
rance, nous proposons qu’il soit assuré par un prélèvement sur les 
salaires. Estimé à 1% ce prélèvement sera réparti à parts égales entre 
employeurs et employés. Ce qui au final devrait revenir moins cher 
qu’une assurance complémentaire. Cette méthode de financement 
permet donc une prime selon le revenu, ce qui a toujours été d’une 
importance capitale à nos yeux. Préparez donc vos stylos car nous 
commencerons à récolter les signatures en août ! 

Céline Misiego



Non a la revision de la loi 
sur l’asile

Résistance sourire
en coin

de  
Michel Bühler

Mes parents d’abord, puis tous ceux qui, 
après eux, ont contribué à mon éducation, 
m’ont amené à me construire une certaine 
morale. Je les en remercie. Tout au long de 
mon existence, je me suis efforcé de m’y 
conformer, autant que cela m’était possible. 
Proche du protestantisme que pratiquait 
ma mère, cousine des idées non-violentes 
qui animaient mon père, fille des convic-
tions de gauche professées par mes oncles 
et mes cousins, elle a pour bases l’égalité, la 
fraternité, la solidarité. Elle dit que tous les 
humains sont respectables quelle que soit la 
couleur de leur peau, elle honnit toutes les 
violences, et s’efforce de pratiquer le pardon. 
Elle fait de moi autre chose qu’une machine.

Naïve peut-être, elle me souffle qu’il doit 
y avoir une étincelle de bonté au fond de 
tout individu, même du pire. Elle m’a donc 
quasiment interdit, jusqu’ici, de me réjouir 
en apprenant la mort d’un homme. Ou 
d’une femme...

Et voilà que l’autre soir, devant ma télévi-
sion, j’ai sans hésitation jeté aux orties ce 
que j’avais mis plus de soixante ans à bâtir ! 
Oui ! Pensant aux souffrances des familles de 
mineurs, à l’agonie des militants irlandais, 
aux services sociaux massacrés, au secteur 
public assassiné, aux petites gens méprisés, 
à l’enrichissement honteux de quelques-uns 
au détriment de tous, et surtout à l’idéologie 
nauséabonde qu’elle a contribué à répandre 
sur la planète, j’ai poussé un cri de joie, ou-
vert une bouteille, et levé mon verre, après 
que le présentateur ait annoncé le décès de 
la Dame de Fer ! 

Ouf ! Neuf ans après son sinistre acolyte 
Reagan, sept ans après son grand ami 
Pinochet ! 

Notez que l’on pourrait parler là d’une deu-
xième mort : depuis qu’elle avait sombré dans 
la démence sénile, on pouvait presque esti-
mer que Mme Thatcher nous avait quittés.

J’attends avec impatience la troisième. Qui 
verra la mort de ses idées, de cette religion 
- l’ultralibéralisme - qui était la sienne, et 
mène le monde depuis les années 80. Sans 
morale autre que la loi du plus fort, et avec le 
succès que l’on sait... pour les riches.

Une chose, entre autres, me choquait dans 
le crédo de cette secte. Rappelez-vous: ses 
zélateurs affirmaient péremptoirement qu’il 
fallait être fou pour considérer l’homme 
autrement que comme un animal esclave 
de ses plus bas instincts, que la raison mon-
trait qu’il était un loup pour l’homme, et que 
la seule loi qui devait régir nos sociétés était 
celle de la jungle ! La compassion, la bien-
veillance, les fondements de ma morale en 
somme, devaient passer à la poubelle !

Or voici que des chercheurs viennent de 
découvrir qu’au contraire la générosité, la 
bonté, sont constitutifs de notre nature! 
Un bébé déjà prend plaisir à faire plaisir à 
ses proches. L’humain est spontanément 
porté à l’altruisme ! Balayés les arguments 
pseudo-scientifiques des propagandistes 
de l’égoïsme ! 

La troisième mort de Miss Maggie est en 
marche !

Il y a des rayons de soleil dans ce printemps 
qui ne se résoud pas à quitter ses habits 
d’hiver.

Troisieme 
mort.

LE DESSIN DE DIDIER... ...le defilE du 1er Mai

Ces prochaines semaines, nous allons en-
tendre parler de la LASI régulièrement. Il s’agit 
des mesures urgentes de la Loi sur l’ASIle. Une 
révision sévère, inhumaine est prévue par la 
Confédération, notamment présentée par la 
Conseillère Fédérale Simonetta Sommaruga, 
socialiste (sic !). Nous devrons voter le 9 juin 
2013 car les Jeunes verts, avec des jeunes de 
Gauche Anticapitaliste, ont lancé un référen-
dum pour dire NON à cette révision de la loi 
sur l’asile. Bien entendu, le POP et Gauche 
en mouvement, Solidarités, les jeunes socia-
listes, des mouvements d’obédience chré-
tienne, des oeuvres d’entraide et des syndi-
cats ont « pris le train en marche » et soutenu 
ce référendum en  récoltant les signatures 
nécessaires à son aboutissement. Le 17 jan-
vier 2013, le comité référendaire annonçait le 
dépôt de 63’224 signatures soit 13’224 de plus 

que souhaité et des signatures sont encore 
arrivées par la suite.

Rappelez-vous les stands où il fallait argumen-
ter en faveur des réfugiés, défendre le simple 
droit d’asile, et dénoncer la répression qui allait 
survenir.

Personnellement très sensible à la sonorité des 
mots, quand on parle de la LASI, j’entends sou-
vent NAZI. Quand on sait que les juifs, les gays, 
les résistants et les Roms étaient mis dans des 
camps de concentration (voir le 3e commen-
taire) exclus, gazés, exterminés, rejetés jusqu’à 
la fin de la 2e guerre mondiale, ce qu’une cer-
taine  droite veut dans notre pays, c’est inhu-
main et scandaleux. L’UDC et bien des partis 
bourgeois en raison de leur peur de l’Etranger 
et de leur frousse d’être détroussés ou de perdre 

des prérogatives approuvent ces mesures d’asile 
restrictives, dissuasives.

En premier lieu, l’article 3 de cette loi ne 
couvre plus les déserteurs, ni les objecteurs de 
conscience. L’homme qui souhaite ne pas tirer 
sur les siens, sur son peuple, ou qui ne veut pas ti-
rer du tout  aura un statut d’admission provisoire 
et pourra même être refoulé dans son pays.

Deuxièmement : on ne pourra plus déposer une 
demande d’asile à l’étranger. L’octroi d’un visa 
humanitaire pour l’entrée en Suisse de réfugiés 
est devenue inadaptée. Le requérant ne pourra 
plus passer par une ambassade, s’y réfugier et 
ainsi sauver sa vie. Il y aura la suppression des 
procédures d’asile dans les ambassades. Cela 
signifie la mort pour beaucoup. Le recours à des 
passeurs avides d’argent, entassant les gens 
dans des embarcations plus pleines que de rai-
son ou les transportant dans des containers 
sans boisson ni nourriture ni aération affaiblira 
ou tuera certains d’entre eux. Combien de noyés 
sur les côtes italiennes ?

Troisièmement : l’article 26 de la LASI prévoit 
des centres spécifiques pour personnes récalci-
trantes. Cela s’avère arbitraire, plus que douteux 
sur le plan juridique. En effet des requérants 
se rebiffant contre un règlement du camp, ou 
créant une légère entorse à ce même règlement 
seront qualifiés de récalcitrants. La compréhen-
sion de la langue et des usages en cours peut 
donner lieu à une petite rebuffade.

Quatrièmement : les pleins pouvoirs seraient 
délégués et attribués au Conseil fédéral, c’est un 
droit d’exception. Nos droits populaires seraient 
ainsi piétinés. Le C.F. pourrait tout régler par 
voie d’ordonnance.

Le caractère urgent pour l’entrée en vigueur de 
la loi sur l’asile n’existe pas et la Confédération l’a 
créé de toutes pièces, car aucune urgence maté-
rielle ni temporelle ne se manifeste actuellement.

On veut durcir les lois sur l’asile et prétexter 
des dangerosités pour la Suisse. Combien  de 
martyrs et de morts faudra-t-il pour qu’un seul 
réfugié puisse rester chez nous, dans notre belle 
terre d’accueil !

Une coordination romande Stop Exclusion a 
été créée en faveur des requérants. Désormais, 
une coordination vaudoise existe, où le POP et 
Gauche en Mouvement occupent leur place aux 
côtés de Solidarités et d’autres groupes. Nous 
sommes un Collectif actif.

Sylvie Pauli Rieder

En tant que membre de la coordination romande contre le durcissement 
de la loi sur l’asile, le Pop et Gauche en mouvement propose de dire 
NON, le 9 juin à la révision des mesures proposées. Il faut s’opposer 
à l’hystérie permanente régnant dans le domaine de l’asile et à la 
méfiance systématique envers les réfugiés.



Résistance

Qu’est ce qui a motivé ton engagement poli-
tique ?

Principalement, c’est mon entourage person-
nel et familial qui a motivé mon engagement 
politique. En effet, plusieurs membres de ma 
famille ont été, ou sont engagés dans des 
mouvements politiques ou des associations 
militantes (comme par exemple le nettoyage 
des rives ou rivières). Ceci m’a donné envie de 
me lancer moi-même en politique. De plus, 
j’ai toujours été relativement intéressé par la 
politique et je ne voulais pas rester passif face 
aux grands enjeux du pays. J’ai donc pris la 
décision de m’engager dans un parti de façon 
assez naturelle.

Pourquoi au POP ?

J’ai grandi dans une famille très à gauche, 
politiquement parlant, et c’était donc natu-
rel pour moi de m’inscrire dans un parti de 
gauche. De plus j’ai toujours été extrêmement 
énervé par les injustices sociales et je voulais 
m’inscrire dans un parti dont la lutte contre 
ces injustices serait le thème principal ou, du 
moins, l’un des thèmes phares. Ensuite, j’ai 
lu le Manifeste du Parti Communiste et je me 
suis un peu renseigné sur les partis existants à 
Nyon et je me suis inscrit au POP. Parti qui, au 

final, m’a le plus inspiré ! Tant au niveau de son 
programme que de sa volonté à vouloir faire 
disparaitre les inégalités sociales !

Quelles sont les tâches que tu occupes au 
sein du POP Nyon – La Côte ?

Je suis actuellement le secrétaire de la sec-
tion. De plus, je suis l’éditeur responsable de 
notre petit journal POP Info Nyon – La Côte 
dont le premier exemplaire vient de paraître. 
J’ai auparavant été le vice-président de la sec-
tion ainsi que vérificateur des comptes. Bien 
entendu, je suis aussi très actif en tant que 
militant et je participe activement aux stands 
de la section. En outre, les campagnes de ré-
coltes actives de signatures, que ce soit pour 
des référendums, initiatives ou pétitions, font 
partie de mes activités militantes préférées.

Et en dehors de la politique, que fais-tu ?

Je poursuis des études de physique à l’Uni-
versité de Genève, et plus précisément en 
astrophysique. Je suis actuellement en 4ème 
année. Sinon, je joue de la flûte traversière 
depuis 15 ans. Sportif, je grimpe beaucoup et 
je fais de la montagne. En hiver je skie le plus 
souvent possible. J’essaie aussi de faire un peu 
de voile, mais c’est très occasionnel.

Revenons à la politique, est-ce qu’il y a des 
thèmes que tu tiens à défendre ?

Les thèmes auxquels je suis attaché rejoignent 
de très près les grands thèmes de notre parti. 
On retrouve, naturellement, la lutte contre 
l’exclusion sociale, qui est probablement l’un 
des thèmes qui m’a également poussé à m’en-
gager en politique. Un thème qui me tient 
beaucoup à cœur également est la défense 
du commerce de proximité face aux grandes 
multinationales, d’une part pour encourager 
et soutenir le commerce local, et d’autre part 
pour lutter contre l’industrie de l’agroalimen-
taire qui fait des ravages dans nos assiettes !  
Sur un plan à nouveau plus social, la création 
de logements à loyers modérés et la création 
d’emplois sont également des sujets impor-
tants à mes yeux. Enfin, la facilitation de la 
pratique des sports pour les jeunes et l’encou-
ragement à la mobilité douce viennent com-
pléter cette liste. Je tiens également à sou-
ligner que, pour moi, la politique doit rester 
une politique transparente et de proximité, 
sinon elle entre elle-même dans la liste des 
choses contre lesquelles il faut lutter.

Ces derniers mois, le district de Nyon a perdu 
des emplois ou failli en perdre (ATI Stellram, 
Novartis, Kraft food). Qu’en penses-tu ? Est-
ce que le POP a des réponses à apporter à 
cette spirale ?

Il est évident que le POP ne peut pas rester 
passif face à une telle situation. L’interdiction 
des licenciements dans les entreprises bénéfi-
ciaires ou la lutte contre les forfaits fiscaux ac-
cordés aux multinationales sont des points qui 
nous sont chers et pour lesquels nous devons 
continuer de nous battre.  Face aux menaces 
de licenciement de Novartis, je trouve que 
notre section n’a pas été assez active mais il 
faut dire que les temps étaient difficiles pour 
nous après les dernières élections commu-
nales, ce qui nous a beaucoup pénalisé. Pour 
le cas d’ATI Stellram nous avons déjà écrit un 
communiqué de presse et j’espère que nous 
continuerons à nous occuper de ce cas.

Merci beaucoup Titouan pour cette interview, 
un dernier mot ?

Contrairement à ce que disent les médias 
bourgeois, le POP est loin d’être mort. En 
effet, c’est toute une équipe de militants, 
jeunes et moins jeunes, qui a à cœur de relan-
cer notre parti ainsi que nos sections ! Nous 
avons des idées et un programme politique à 
mettre en avant, surtout en ce qui concerne 
la lutte contre les inégalités sociales ! Mais 
pour pouvoir avancer sur ce domaine, je ne 
peux que vous inviter à ajouter votre voix à la 
nôtre. C’est ainsi que nous pourrons, toutes 
et tous ensemble, amorcer le changement ! 
Merci à vous pour cette interview et j’espère 
à très bientôt au détour d’un stand ou d’une 
permanence !

Propos recueillis par Larry Sarrasin

Vous voulez en savoir plus sur le POP Nyon – 
La Côte ? Venez visiter notre blog à l’adresse  
« popnyon.wordpress.com » ! Suivez nous aus-
si sur notre Twitter « @POPNyon » et notre 
compte Facebook « POP Nyon – La Côte ».  
Sinon, n’oubliez pas de lire notre nouveau jour-
nal « POP Info Nyon – La Côte » ! Disponible 
sous le Point presse de notre blog !

Interview de Titouan
S’il y a un domaine où le libéralisme montre ses 
méfaits, c’est bien l’agriculture. Nous pouvons 
mettre sur son compte : en Suisse, la dispari-
tion des petits paysans et la chute du prix du lait 
(pour les paysans, mais pas pour les consomma-
teurs); à l’étranger, l’exploitation des travailleurs 
agricoles, les cultures de masse, polluantes et 
sans saveur, voire toxiques pour les consom-
mateurs. Les bénéfices, eux, vont à de grandes 
entreprises, qui spéculent sur les denrées ali-
mentaires et les famines des pays producteurs.

Face à ces problèmes, que faire ? Parallèlement 
à la lutte politique, nous pouvons aussi changer 
notre consommation, pour plus de justice, plus 
de diversité, plus de qualité… et plus de plaisir !

De plus en plus d’associations se constituent 
pour proposer des paniers de légumes, dans le 
cadre de l’agriculture contractuelle. Les abon-
nés reçoivent ainsi à intervalle régulier un panier 
de légumes produits localement. En échange, 
ils paient un abonnement à l’année, ce qui per-
met aux producteurs de planifier leurs revenus 
et leurs cultures et d’être plus indépendant des 
grands réseaux de distribution de l’industrie 
agro-alimentaire.

Ainsi, en ville de Lausanne, plusieurs projets ont 
vu le jour ces dernières années, avec l’implica-
tion du POP & Gauche En Mouvement. Après les 
Jardins du Flon, d’Ouchy et du Nord, la dernière-
née de ces associations propose depuis août 
2012 des paniers au Mont-sur-Lausanne.

Associant un petit groupe d’habitants soucieux 
de consommer local, de saison et de payer les 
légumes au juste prix au producteur, « Les Jar-
dins du Mont » proposent 33 paniers de légumes 
par année. Un producteur de lait s’étant égale-
ment associé, les paniers sont accompagnés 
d’un ou de deux litres de lait, selon la taille du 
panier. L’association cherche aussi à proposer 
des moments de rencontre entre habitants 
d’une commune très étendue, manquant d’un 
véritable centre. Ainsi, elle a organisé plusieurs 
évènements tels que tables rondes, confé-
rences, projections de films, etc.

S’abonner à un panier, c’est aussi l’occasion de 
voir son assiette autrement : un contact avec le 
producteur et les habitants du quartier, des ali-
ments de saison, et de nouveaux produits à (re)-
découvrir. Pour les débutants, des recettes sont 
proposées, et pour les hésitants, la plupart des 
associations proposent un petit marché ou des 
paniers à l’essai.

Sarah Frund

Pour en savoir plus :
Les jardins du Mont : www.lesjardinsdumont.ch
Les jardins du Nord (Livraison à Bois-Gentil) : 
www.lesjardinsdunord.ch
Les jardins du Flon (Livraison à Chauderon) : 
www.lesjardinsduflon.ch
Les jardins d’Ouchy (Livraison à la Maison de 
quartier sous-gare) : www.lesjardinsdouchy.ch

Pour trouver une association ailleurs dans le 
canton ou d’autres informations : www.fracp.ch

Face au  
marche global,  
le panier local !
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IMPRESSUM

Titouan Lazeyras, 22 ans, a adhéré au POP en 2010. Militant, ancien 
vice-président du POP Nyon – La Côte et actuellement secrétaire 
de section, Titouan fait partie de la nouvelle génération du POP ! 
Actif sur le terrain, responsable du « POP Info Nyon – La Côte » et de 
l’administratif, le jeune homme est polyvalent et a à cœur de vouloir 
renforcer et consolider le POP dans l’ouest vaudois. Actuellement 
résident à Tannay, il est l’exemple parfait de l’écho du POP en dehors 
des grandes villes !


